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Les louanges sont à 

Allah, Créateur des 

cieux et de la Terre, du Paradis et de 

l’Enfer, de l’obscurité et de la lumière. 

Nul dieu sinon Lui, qui est, a toujours 

été et sera à jamais. Il est Le meilleur 

des pourvoyeurs. Il accorde la gui-

dance, la foi, la piété, le savoir, la 

sagesse, Sa crainte et Son amour, la 

clairvoyance et l’intelligence à qui Il 

veut d’entre Ses serviteurs. Il cerne 

toute chose de Son savoir et rien ne 

saurait Lui échapper. Nous témoi-

gnons que Mohammad est Son servi-

teur et Son ultime messager, envoyé 

par Sa grâce à l’humanité, pour 

guider les croyants au chemin de la 

félicité. Ô Allah déverse sur Lui Ta 

grâce et Tes bénédictions, ainsi que 

sur sa famille et ses compagnons 

et fais que nous soyons de ceux 

suivent ses pas leur vie durant, 

afin de gagner Ta satisfaction.  

Ceci dit, la mémorisation du Coran 

béni comporte de très nombreux 

avantages. Le plus important 

d’entre eux est certainement le 

temps que réclame le Coran pour 

que sa mémorisation soit renfor-

cée et qu’il ne s’échappe pas du 

cœur de celui qui l’apprend. Le 

croyant va ainsi développer avec 

cette parole et avec Celui de qui 

elle émane une relation toute 

particulière et établir un lien solide 

avec Son Seigneur. Chaque jour et 

au milieu de la nuit, sa passion 

pour le Coran l’oblige à se déta-

cher des gens et à chercher où 

s’isoler afin de réciter ces versets 

qui ont traversé les cieux et les 

époques pour arriver jusqu’à lui. 

Par ailleurs, la récitation conti-

nuelle du Coran, dès lors qu’elle 

essaie d’être profonde, a un effet 

certain, positif, sur le comporte-

ment, l’action et les paroles de 

l’individu. Voyons celui qui a cal-

qué entièrement son caractère sur 

le Coran, le Prophète  : il ne disait 

que du bien ou préférait le silence, se 

mêlait aux gens pour de bonnes 

causes ou préférait s’isoler, s’entrete-

nait jour et nuit avec son Seigneur. 

Quelle est donc notre relation au 

Coran et quelle place celui-ci a-t-il 

donc dans nos vies ? Sais-tu cher 

lecteur, qu’à raison d’une demi-page 

mémorisée chaque week-end, en une 

heure, tout au plus, tu seras capable 

de graver entièrement le Coran dans 

ton cœur, en 23ans, soit la durée de 

la Révélation ? N’est-ce pas là un 

beau projet qui devrait occuper 

chaque musulman(e). [Ceci provient] 

de la grâce de Dieu et de Sa miséri-

corde ; Voilà de quoi ils devraient se 

réjouir. C'est bien mieux que tout ce 

qu'ils amassent. 

[10;58]. 
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Allah le Très Haut dit : La 

louange est à Allah Seigneur de 

l’Univers, le Clément, 

le Miséricordieux, Souverain du 

Jour du Jugement… La sourate 

Al Fatiha qui pourrait se tra-

duire littéralement par « Celle 

qui ouvre » revêt une impor-

tance toute particulière dans 

notre religion. Le Coran l’a 

appelée al sab’ al mathani [15; 

87], c’est-à-dire les sept ver-

sets que l’on répète inlassable-

ment dans nos prières quoti-

diennes, obligatoires et suré-

rogatoires et sans laquelle 

récitation lors de la prière 

serait caduque [Al Boukhari, 

Mouslim]. Le Prophète  nous 

a fait savoir que cette sourate 

est ‘la plus importante du Co-

ran’, la ‘meilleure’ [Al Boukhari], 

‘qui n’a pas son équivalent dans 

les anciennes révélations’ [Al 

Tirmidhi : Sahih] et qu’elle 

constitue qui plus est, une 

guérison [Al Boukhari] pour 

l’esprit et pour l’âme et ‘une 

lumière’ [Mouslim] dans le 

cœur et la vie spirituelle. 

Cette sourate qui ouvre à la 

fois le Coran et la prière, est 

aussi une invocation splendide 

et « quasi-œcuménique » - car 

ses termes sont acceptables 

par les croyants, en Dieu, 

d’autres religions; elle a le 

pouvoir « d’ouvrir le cœur » 

de qui la prononce, s’adres-

sant à Dieu avec sincérité, afin 

que celui-ci puisse recevoir la 

guidance. 

 

L’importance de la Fatiha se 

reflète à travers le sens de ses 

versets. Si comme le reste des 

sourates du Coran - excepté 

Al Tawba -, la première sourate 

est introduite par la formule 

dite de basmallah (« Au Nom 

d’Allah, le Clément, le Miséricor-

dieux »), la question de savoir 

si celle-ci constitue ou non un 

de ses versets ou s’il s’agit 

simplement d’un ajout des 

compagnons lors de l’écriture 

du Coran, reste ouverte. Ceci 

dit, le hadith d’Anas, disciple 

du Messager  est clair quant 

à la non nécessité de réciter 

cette formule à voix haute 

dans les prières de la nuit : J’ai 

prié derrière le Prophète, Abou 

Bakr et Omar, aucun d’eux ne 

récitait (à voix haute) « bismi-

Llahi-Rahmani-Rahim » [Al 

Boukhari & Mouslim]. Quant 

au fait de réciter cette for-

mule à voix basse, immédiate-

ment après al isti’adha 

(a’oudhoubi-Llahi min al-

chaytani-rajim), il n’y a pas de 

mal à cela ; cela est même 

souhaitable. 

 

La formule « alhamdouli-Llah », 

« la louange est à Dieu », af-

firme l’existence de Dieu et le 

fait qu’Il mérite plus que qui-

conque d’être loué, du fait de 

Sa nature parfaite, de la per-

fection de Ses Noms, Attri-

buts, Actes, Paroles, Juge-

ments. En même temps, elle 

exprime la reconnaissance de 

qui la prononce et l’on sait 

Edito 

que le Prophète , les pieux 

et les gens du Paradis utili-

saient cette expression 

comme témoignage d’amour 

et de satisfaction pour leur 

Seigneur en de nombreuses 

occasions. Allah a la qualité 

d’être « Rabb al ’aalamin », 

Seigneur et Maître de tout ce qui 

existe, dans le monde connu et 

dans ce qui échappe à nos 

connaissances humaines, de 

l’infiniment petit à l’infiniment 

grand. Tout ce qui existe pro-

cède de Lui : Il crée, gère, 

administre et fait absolument 

ce qu’Il veut. Sa Seigneurie 

relève de Sa nature Divine et 

de Ses Attributs de perfection, 

tandis que la seigneurie des 

créatures est éphémère, im-

parfaite, obtenue par des 

moyens souvent illégitimes 

(violence, mensonges, triche) 

et ne relève pas d’une nature 

qui serait supérieure. C’est ce 

qu’exprime parfaitement la 

parole de Sayyidina Youssouf : 

Des souverains éparpillés méri-

tent-ils qu’on leur voue un culte 

(de la personnalité) ou bien Dieu 

l’Unique, le Maître absolu ? 

[12;39]. 

 

Nous avons déjà expliqué, il y 

a quelques mois de cela, les 

Quelques trésors d’Al Fatiha 1/3 
Exégèse 

 والسلام عليكم
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Exégèse 

Le premier sanctuaire 

Noms Al Rahman, Al Rahim et 

invitons nos lecteurs à consul-

ter l’article correspondant. 

Rappelons simplement le fait 

qu’Il est ‘Le plus Miséricordieux 

des miséricordieux’ [12; 92] 

qu’Il est plus miséricordieux 

vis-à-vis de Ses serviteurs 

(dévoués) que ne l’est la ma-

man affectueuse vis-à-vis de 

son nouveau-né, que Sa Misé-

ricorde a devancé Sa colère 

et que toute manifestation de 

miséricorde dans ce monde, 

depuis sa création, dans le 

monde animal ou chez les 

hommes, ne procède que d’un 

seul pourcent de Sa miséri-

corde, tandis qu’Il en réserve 

les 99% restants pour les 

hôtes du Paradis – puissions-

nous en être ! Et ne désespèrent 

de Sa Miséricorde que les éga-

rés [15; 56]. [Les 3 hadiths qui 

précèdent sont recensés dans les 

deux Sahih]. 

 

Quant à Sa Parole « Ma(a)liki 

yawmi-ddin », Maître du Jour du 

Jugement, elle implique la 

croyance en ce Jour de la 

rétribution, où tous seront 

ramenés à la vie pour être 

jugés et durant lequel chacun 

recevra la part qu’il mérite, en 

fonction du chemin (spirituel) 

qu’il a emprunté et de la façon 

dont il l’aura suivi. Tous les 

prophètes et toutes les révé-

lations ont évoqué cet évène-

ment extraordinaire et terri-

fiant. Le Coran a redonné à 

cet élément du dogme une 

place centrale après que les 

hommes en aient contesté 

l’imminence. Ce Jour durera 

50 000 ans et Il en est le 

Maître absolu. Le décor dans 

lequel nous avions vécu sur 

cette Terre sera anéanti, il ne 

restera rien que de la pous-

sière à la surface du monde et 

Dieu dira : Je suis le Roi, où 

sont donc les rois de cette 

Terre ?! [Al Boukhari & Mou-

slim]. À qui donc la royauté en 

ce Jour ? À Dieu l’unique, le 

Maître absolu ! [40; 16]. Le fait 

qu’Il en soit le Maître sous-

entend qu’Il décidera Seul de 

son début, de son lieu, de son 

déroulé et de sa fin. Le pou-

voir temporaire qui avait été 

confié à l’humanité lui sera 

retiré et Dieu Seul comman-

dera en ce Jour.  

La première Maison qui a été 

édifiée pour les gens, c'est bien 

celle de Bakka (la Mecque) 

bénie et une bonne direction 

pour l'univers. Là sont des signes 

évidents, parmi lesquels l'endroit 

où Ibrahim s'est tenu debout. 

Quiconque y entre est en sécuri-

té. C'est un devoir envers Allah 

pour les gens qui ont les 

moyens, d'aller faire le pèleri-

nage de la Maison. Et quiconque 

ne croit pas... Allah Se passe 

largement des mondes [3;96-

97] 

La Ka'ba est la première mai-

son (Bayt) a avoir été bâtie - 

par les anges pour Adam se-

lon un avis très répandu chez 

les gens de savoir - puis 

(reconstruite) par Ibrahim 

(Abraham), à La Mecque 

(Mekka) dont Bakka est l’un 

des noms. Elle fut dès lors 

consacrée exclusivement à 

l'adoration d'Allah (Bayt Allah). 

Allah a béni ce lieu, comme Il 

a béni des moments (nous 

l’avons fait descendre dans une 

compte de Sa Toute Puis-

sance ; mais il doit aussi 

(pour celui qui en a les capa-

cités intellectuelles) essayer 

de s’appuyer sur Sa parole 

pour orienter sa recherche. 

En effet, la science qui a été 

apprise doit être mise en 

pratique car c'est cela l'ob-

jectif de l'apprentissage de la 

science. 

L'imam Ahmad disait : Les 

gens ont plus besoin de science 

qu'ils n'ont besoin de nourriture 

et de boisson. Ceci car une 

personne a besoin de nourri-

ture une ou deux fois par jour, 

tandis qu'il a besoin de science 

à chacune de ses respirations.’ 

 

Tâchons donc de nous ins-

truire pour être en phase 

avec l’esprit de ce verset : Lis 

(étudie) [96;1] et, peut-être 

un jour, retrouverons-nous 

par Sa Grâce l’influence posi-

tive qu’ont eu sur le monde, 

les générations précédentes. 

ton Seigneur (...) qui a enseigné 

par la plume, a enseigné à 

l’homme ce qu’il ne savait 

pas’ [96;1-5]. Cette injonction 

divine est bien évidemment 

valable pour tous les êtres 

humains et elle donne un ca-

ractère solennel à la re-

cherche de la science. La 

science permettant la percep-

tion du miracle divin, l’homme 

peut ainsi mieux connaître 

son Seigneur et donc mieux 

L’adorer. 

 

Le Coran fait référence à 

différents sujets scientifiques 

tels que l’astronomie, la géo-

logie, la biologie, l’embryolo-

gie et bien d’autres encore. 

Cet éclectisme de la part 

d’Allah Le Très Haut montre 

Son Omnipotence, Son Om-

Allah le Très Haut dit : ‘Dans 

la création des cieux et de la 

terre, dans l’alternance du jour 

et de la nuit, il est en vérité des 

signes pour ceux qui réfléchis-

sent [3;190]. Il dit également : 

Dis : sont-ils équivalents ceux qui 

savent et ceux qui ne savent 

pas ?’ [39;9]. Enfin Allah le 

Très Haut ajoute : ‘Allah élève 

en degré ceux d’entre vous qui 

ont cru et qui ont acquis la 

science’ [58;11]. Nombreux 

sont les versets où Allah le 

Très Haut évoque la science 

et ses bienfaits. Ces versets 

encouragent le musulman à 

s’instruire et à rechercher la 

science autant que faire se 

peut. C’est d’ailleurs la pre-

mière injonction qu’Allah le 

Très Haut fit au Prophète  

lorsqu’Il dit : ‘Lis, au nom de 

niscience et Sa Sagesse. Cette 

façon d’aborder tous ces 

thèmes est également une 

illustration de l’attachement 

de notre religion à la re-

cherche de la connaissance. 

Nos précurseurs l’ont bien 

compris et ont mis en pra-

tique les injonctions du Tout 

Miséricordieux. Certains fu-

rent de brillants savants du 

hadith, d’autres de grands 

jurisconsultes et d’autres 

encore des mathématiciens, 

des astronomes, des chi-

mistes, des médecins ou de 

grands botanistes. 

 

Ainsi, le musulman doit non 

seulement méditer sur la 

parole d’Allah Le Très Haut 

afin d’en comprendre son 

sens et de mieux se rendre 

L’Islam et la science 

Apprendre, encore et toujours 

nuit bénie [44;3]) ou encore 

des personnes (Et Il m’a rendu 

béni où que je sois [19;31]). 

Elle réunit chaque année, lors 

du pèlerinage, les musulmans 

venus de tout horizon et c'est 

en sa direction que partout 

dans le monde les musulmans 

se tournent, chaque jour, 

pour accomplir leurs prières, 

obligatoires ou surérogatoires 

et ce, depuis des siècles. C'est 

également autour d'elle que 

se font les tournées rituelles, 

acte d'adoration par excel-

lence que personne ne peut 

prétendre effectuer autour 

d'un autre édifice que la 

Ka'ba. Ils s'y trouvent des 

signes évidents prouvant 

qu'elle a bien été construite 

par Ibrahim, le prophète et 

l’ami intime de Dieu. Parmi 

ces signes, la station d'Ibra-

him, édifice sur lequel est 

restée pendant plusieurs 

siècles, y compris après l’avè-

nement de l’Islam, l'empreinte 

de ses pieds, lorsqu'il est 

monté pour pouvoir pour-



C E  J O U R N A L  C O N T I E N T  D E S  V E R S E T S  D U  C O R A N ,  I L  N E  D O I T  P A S  Ê T R E  J E T É  

Pour comprendre l’attitude 

du diable envers l’homme, il 

nous faut remonter à l’his-

toire de notre père Adam. 

Après avoir désobéi à l’ordre 

d’Allah en refusant de se 

prosterner par orgueil devant 

Adam, Satan a dû s’expliquer. 

‘(Allah) lui dit : ô Iblis qui t’a 

empêché de te prosterner de-

vant ce que J’ai créé de Mes 

mains ? T’enfles-tu d’orgueil ou 

te considères-tu parmi les hauts 

placés ? Je suis meilleur que lui, 

dit Iblis. Tu m’as créé de feu et 

tu l’as créé d’argile. (Allah) dit : 

Sors d’ici, te voilà banni ; et sur 

toi sera ma malédiction jusqu’au 

jour de la résurrection’ [38;75-

78]. Dès lors, Satan n’eut 

qu’un seul plan : se venger. Et 

pour mener à bien ce plan 

machiavélique, il a demandé à 

Dieu un délai jusqu’au jour de 

la Résurrection. ‘Seigneur, dit 

Iblis, donne-moi donc un délai 

jusqu’au jour où ils seront res-

suscités’ [38;79]. L’auteur du 

Dhilal a commenté ce verset 

des plus belles manières en 

disant : ‘Il a demandé le délai 

jusqu’au jour de la Résurrection 

non pas pour regretter le péché 

qu’il a commis en présence du 

Créateur Sublime, ni se repentir 

envers Dieu, revenir à Lui et 

expier son énorme péché, mais 

pour se venger d’Adam et de sa 

descendance, pour leur faire 

payer la malédiction de Dieu sur 

lui et son expulsion, car il a 

voulu faire porter la responsabili-

té de sa malédiction à Adam au 

lieu de la lier à sa désobéissance 

à Dieu’. Ainsi, rongé par la 

haine, la jalousie et l’orgueil 

qui ont aveuglé et aveuglent 

encore son jugement, Satan 

fait tout son possible pour 

égarer le plus grand nombre 

de personnes. Et pour cela, il 

utilise tous les moyens pour 

arriver à ses fins. Dieu nous 

rapporte les paroles du 

diable : ‘Je m’assoirai assuré-

ment pour eux en travers de 

Ton chemin de rectitude. Puis je 

les assaillirai de devant, de der-

rière, de leur droite et de leur 

gauche. Et pour la plupart, Tu 

ne les trouveras pas reconnais-

sants’ [7;16-17].  

 

Le croyant devrait donc se 

concentrer sur son seul et 

véritable ennemi : Satan. Tout 

ennemi d’aujourd’hui peut 

devenir ton ami demain alors 

que Satan, lui, ne changera 

jamais. Il a été, est et sera 

toujours notre ennemi, celui 

qui tentera tôt ou tard de 

nous égarer, de nous inciter à 

commettre un péché ou de 

nous empêcher d’accomplir 

une bonne action. Dieu nous 

met en garde à plusieurs re-

prises contre lui : Le diable est 

Ton véritable ennemi, c’est lui 
pour vous un ennemi. Prenez-le 

donc pour ennemi. Il ne fait 

qu’appeler ses partisans pour 

qu’ils soient des gens de la Four-

naise [35;6].  

 

Pour égarer les fils d’Adam, 

Satan a pour arme principale 

l’embellissement du mal et 

notamment celui de la vie de 

ce bas-monde. Satan a dit : ‘Je 

leur enjoliverai la vie sur terre et 

les égarerai tous’ [15;39]. Satan 

a appliqué son plan à la lettre 

car, en effet, combien sont 

ceux qui se disputent, se ja-

lousent, se haïssent, se trahis-

sent, rivalisent pour les biens 

de ce monde au détriment de 

l’au-delà ? La parure trom-

peuse de ce bas-monde les a 

égarés ! Elle leur a fait oublier 

Allah et l’au-delà. Au croyant 

de se méfier de ce subter-

fuge ! On ne peut être que 

profondément étonné lorsque 

nous confrontons la profon-

deur de ce verset avec la réa-

lité de ce monde et de ce qui 

nous entoure : quant à la vie 

d’ici-bas, elle n’est que jouis-

sance trompeuse [57;20]. Le 

croyant ne doit pas voir le bas

-monde comme « une fin » en 

soi mais comme « un 

moyen » pour gagner sa vie 

Les ruses du diable de l’au-delà. Dans cette vie, 

nous semons les graines (par 

notre obéissance à Dieu) et 

espérons, incha Allah, en ré-

colter les fruits dans l’au-delà 

par le Paradis. 

 

Nous allons donc consacrer 

une série d’articles relatifs aux 

différentes ruses de Satan 

envers les êtres humains. Et 

cela, afin que nous évitions de 

tomber dans ses nombreux 

pièges. Il peut utiliser toutes 

sortes de ruses et même à 

travers nos bonnes actions. 

Cependant avec le soutien et 

l’aide d’Allah, ses artifices 

apparaîtront comme insigni-

fiants aux yeux du croyant. ‘La 

ruse de Satan est certes 

faible’ [4;76]. Dieu étant Le 

meilleur Refuge et Protecteur 

sur lequel l’être humain puisse 

s’appuyer, Il doit être notre 

premier rempart et notre 

plus grande protection contre 

les incitations de Satan : ‘Et si 

jamais le diable t’incite à faire le 

mal, cherche refuge auprès 

d’Allah. Car Il entend et sait 

tout’ [7;200]. C’est la raison 

pour laquelle Allah a affirmé 

que Ses fidèles adorateurs, 

ceux qui L’adorent et L’implo-

rent en toute sincérité, en 

seront préservés : ‘sur Mes 

serviteurs, tu n’auras aucun 

pouvoir’ [15;42]. 

 إن الشيطان لكم عدو ف اتخذوه عدوا

suivre son œuvre alors que 

les murs avaient pris de la 

hauteur (la trace a disparu 

depuis). Comme l’a dit le 

Cheikh Salah Ibn ‘Awad : Le 

cœur d’Ibrahim s’est attendri 

devant la Puissance Divine, aussi 

Dieu a-t-Il rendu la pierre nor-

malement si dure, tendre sous 

ses pieds. Le culte y est voué 

exclusivement au Très Haut 

qui a rendu ce lieu et tout ce 

qui l’entoure, sacré depuis la 

création des cieux et de la 

terre et ce jusqu'au Jour de la 

Résurrection [Al Boukhari & 

Mouslim]. Tout acte violent y 

est proscrit. Toute personne 

s’y rendant y est en sécurité. 

D'autre part, le Prophète  

nous annonce que celui qui 

pénètre dans la Maison sacrée, 

entame une bonne action, quitte 

les pêchés, avant d'en sortir 

pardonné [Al Iraqi : hassan].  

Le pèlerinage à la Mecque 

constitue une obligation pour 

tout musulman libre qui a 

atteint l'âge de la puberté, 

doué de raison et qui en a les 

capacités physiques et finan-

cières, au moins une fois dans 

sa vie. Ainsi, celui qui remplit 

ces conditions ne doit pas 

retarder son accomplissement 

comme l'indique la parole du 

Prophète , rapportée par 

l'imam Ahmad : Hâtez-vous de 

faire le pèleri-

nage, car aucun 

de vous ne sait 

ce qui l'attend 

dans la vie 

[hassan]. Il 

s'agit d'un pilier 

de notre reli-

gion et qui-

conque s'en 

détourne vo-

lontairement 

ne cause du tort qu'à lui-

même et Allah n’a besoin de 

rien ni personne.  



Nous avons déjà abordé, il y a 

quelques mois de cela, la vie 

et l’œuvre prolifique de 

l’Imam Al Nawawi, homme 

sincère, ascète et savant dé-

voué. Parmi les sciences bé-

nies et bénéfiques que l’imam 

a léguées à la postérité est le 

livre Al Tibyan fi adab hamalat-i

-l-Qor’an. Ce livre réunit l’en-

semble des règles et des prin-

cipes de bienséance qui ne 

devrait pas être ignorés par la 

personne nasih, bien-disposée, 

vis-à-vis du livre d’Allah, sou-

cieuse d’en comprendre le 

sens, de le prendre pour guide 

et d’en mémoriser tout ou 

partie. Nous allons tâcher au 

travers de cette nouvelle ru-

brique de donner à nos lec-

teurs un aperçu de cet ou-

vrage, à travers une sélection 

d’articles que nous vous pro-

poserons.  

 

Commençons donc par rap-

peler, si besoin est, les mé-

rites de la récitation du Saint 

Coran et de son apprentis-

sage.  

 

Allah le Très Haut dit : Certes 

les gens qui récitent la parole 

d’Allah, accomplissent la prière 

et dépensent en secret et en 

public de ce que Nous leur 

avons attribué, espèrent ainsi 

faire un commerce qui ne périra 

jamais afin qu’Allah les récom-

pense pleinement et leur 

ajoute de Sa grâce. Il est 

certes Pardonneur et Recon-

naissant [35;29-30]. Allah Le 

Très Haut met ici en avant 

ceux qui chaque jour es-

saient de réciter le Coran, 

qu’ils soient débutants ou 

confirmés. Ils sont cités avec 

ceux qui prient et font l’au-

mône comme pour montrer 

l’importance que revêt cette 

adoration, la récompense 

étant la même que pour les 

prieurs et les généreux. De 

plus, ceux qui récitent la pa-

role d’Allah ne peuvent se 

contenter de cette adoration 

sans méditer et en appliquer 

autant que faire se peut Ses 

commandements et en évitant 

Ses interdits. C’est une adora-

tion qui, lorsqu’elle est prati-

quée avec sérieux et assiduité, 

chaque jour, préserve des 

péchés et pousse à faire le 

bien, d’où son grand mérite. 

 

Dans un hadith rapporté par 

Othman Ibn ‘Afan, le Pro-

phète  a dit : Le meilleur 

d’entre vous est celui qui ap-

prend le Coran et l’enseigne [Al 

Boukhari]. Celui qui cherche à 

se distinguer positivement 

dans le bas-monde et dans l’au

-delà devrait donc essayer 

d’apprendre autant que pos-

sible la Parole d’Allah, puis 

l’enseigner. D’ailleurs le Pro-

phète  disait que quiconque 

initie en Islam une belle pra-

tique, que d’autres adoptent à 

sa suite, sera associé à la récom-

pense de toute personne qui 

l’aura imité [Mouslim]. Que 

dire de celui qui apprend aux 

autres le Coran ! De même 

qu’on en attend une récom-

La récitation du Coran 
L’éthique des porteurs de Coran pense, le Coran peut aussi 

être pour nous un moyen de 

salut le Jour de la Résurrec-

tion comme l’a dit le Pro-

phète  : ‘Lisez le Coran ! Il 

sera certes le jour de la résurrec-

tion une protection pour celui 

qui le récite assidument 

[Mouslim]. 

 

En réalité, il est aisé pour 

chacun d’entre nous de rem-

plir sa balance de bonnes ac-

tions comme l’atteste la pa-

role du Prophète  : Celui qui 

lit une lettre du Coran aura 

une bonne action écrite, sa-

chant que chaque bonne 

action est multipliée par dix. 

Je ne dis pas que Alif Lam 

Mim est une lettre mais bien 

que Alif est une lettre, Lam en 

est une autre et Mim en est 

une autre [Al Tirmidhi : Sa-

hih]. Combien donc de 

bonnes actions peut-on espé-

rer pour chaque page de Co-

ran lue. 

 

En cette rentrée, prenons 

donc la bonne résolution de 

lire chaque jour et d’essayer 

de mémoriser la Parole d’Al-

lah le Très Haut afin d’en tirer 

tous les mérites et d’œuvrer 

avec dans le bien ! 

اللَّهُمَّ إنِ يِ أسَْألَكَُ عِلْماً نَافعِاً، وَرِزْقاً وَاسِعاً ، 

 وَشِفَاءً مِنْ كُل ِ داَء  

On rapporte qu’Ibn Abbas – Qu’Allah agrée le père et le fils – faisait l'invocation suivante en buvant l'eau de Zam-Zam :  

Ô Allah ! Je te demande une science utile, une large subsistance et une guérison de toute mala-

die [Al Daraqotni, Al Hakim]. 

Apprendre des invocations 

En buvant L’eau de zam-zam 

Ce que nous retenons : 

 

1- Demander la science et 

qui plus est, une science utile, 

est ici devancé par rapport 

aux paroles et aux actions. 

En effet, sans la science, nos 

paroles et nos actions ne 

seraient pas conformes au 

Livre d’Allah et à la Sounnah 

de Son Prophète . Allah le 

Très Haut dans Son Livre 

ordonne à Son Prophète de 

connaître son Seigneur avant 

de l’implorer : Sache donc 

qu’en vérité il n’y a point de 

divinité à part Allah et implore 

le pardon pour ton péché, ainsi 

que pour les croyants et les 

croyantes [47;19]. 

 

2- La science utile est celle 

qui encourage à l’œuvre et 

permet à celle-ci d’être 

agréée. La science utile est 

celle qui renforce notre senti-

ment de révérence à l’égard 

d’Allah. Elle est donc celle par 

laquelle on s’élève et on se 

rapproche d’Allah, à l’inverse 

d’une science apprise pour se 

vanter ou se faire valoir des 

gens.  

 

3- Les bienfaits matériels ac-

quis d’une voie licite et la 

bonne santé, constituent un 

moyen évident d’adorer Allah 

correctement et dans de 

bonnes conditions et peuvent 

être recherchés. Le Prophète 

 a dit : Quatre éléments parti-

cipent au bonheur : la femme 

vertueuse, l’habitation spa-

cieuse, le bon voisin et la mon-

ture confortable [Ibn Hibban : 

auth. Al Arnaout] et a de plus 

évoqué la santé et le temps 

libre, en les qualifiant de deux 

bienfaits dont les gens ne mesu-

rent pas la valeur [Al Boukhari].  

 

4- L’eau de Zam-Zam est une 

eau bénie aux yeux des mu-

sulmans. Parmi ses qualités, il 

y a le fait qu’elle suffit comme 

moyen de subsistance et 

qu’elle peut parfois constituer 

un remède contre les mala-

dies spirituelles et psycholo-

giques. Dans une tradition 

rapportée d’Ibn Abbas, les 

propos suivants sont attri-

bués au Prophète  : La meil-

leure eau à la surface de la 

terre est celle de Zam-Zam. 

Elle suffit comme subsistance et 

constitue un (moyen de) guéri-

son [Al Tabarani & Ibn Hib-

ban : hassan]. 

 

5- Par ailleurs, des hadiths 

authentiques affirment de 

façon explicite que la con-

sommation de l’eau de Zam-

Zam constitue une occasion 

propice pour l’acceptation 

des invocations : Celui qui boit 

l’eau de Zam-Zam pour un 

besoin voit ce besoin assouvi 

[Ibn Majah, auth. Al Albani].  

 

Et Allah sait mieux 


